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aïaitdemandée à la langue et au caractère de l’écriture • Gandar
Bûfeté dwTutre'Z* T8Critte- M’ Le^rq croit, et avec raison, à là 

ajtr® “éthode, entrevue par Gandar, à“ l’étude minutieu­
se de 1 orthographe de Bossuet Aux débuts de sa carrière oratoire 
Bossuet orthographie phonétiquement, c’est-à-dire comme l’on prononce!

“ Il y a, dit l’abbé Lebarq, des ondulations, pour ainsi dire dans
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Bossuet correspondent à ses changements de résidence. En arrivant 
à Pans, en 1642, il écrit en suivant l’orthographe étymologique telle 
qu il i a apprise chez les jésuites. Au collège de Navarre, il se façonne 
a 1 orthographe phonétique à laquelle il reste fidèle pendant tout son 
canomcat à Metz ; à partir de 1659, lors de son voyage à Paris il s’en 
dépoudle peu à peu et, lorsqu’il quitte Metz pour vivre définitivement 
à Pans, il reprend 1 usage commun. D’après ces principes M Lebaro 
a pu classifier toutes les œuvres oratoires de Bossuet, dans un ordre 
rigoureux très clair, et que, pour ma part, je crois définitif Cette 
quête si vaste et si habilement menée se termine par la mention Chro­
nologique aussi, des sermons de Bossuet qui ont péri et dont le souve­
nir a ete gardé soit par Ledieu dans son Journal, soit dans les Mémoi­
res du temps, ou même dans les procès-verbaux des visites épiscona- 
les, quand, évêque de Meaux, Bossuet réservait à son peuple les restes
bleT SffSlî*5?" q“ «’éteignait. Perte irréparC- 
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cesallocutions dont il n’a 
sèche et décolorée. qu’une indication

assert!™» iÎt°t* £étails ne ?’°nt point Paru 38362 justifiés dans les
hUtouedek ïtaf P“ 6,re*joUlé« à son

11 tn’e8t,Pas exact de dire (p. 345) qu’à la date du 18 avril 1686 
Bossuet fit donner une mission à Claye.par les Oratoriens. L’entrepr-se
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pour ce carême de 1686, devenait le théâtre d’un immense effortque’
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